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penser en ouvrant leurs yeux à la lumière de l'Evangile et

leur ceur aux douces consolations de la Foi.

Saint Célestin, alors pape, envoya vers l'Irlande saint Pal-
ladius qu'il sacra évêque ; mais ce dernier ne réussit pas dans
sa noble mission, et fut mis à mort par les Bretons (I'Angle-
terre et les Picts d'Ecosse.

A saint Patrice était réservé le grand honneur de convertir
l'irlande, en l'an 432 de notre ère.

Né en 373 près de Boulogne, dans le nord de la Gaule,
Patrice fut baptisé sous le nom de " Succut " ou brare daens
la but uille. Ce fut le pape saint Célestin qui, le premier, le
nomma Patrice. Sa mère était nièce de saint Martin de Tours.
Fait captif, dès l'âge de seize ans, pendant une des excursions
dévastatrices (le Niai, le roi païen d'Erin sur les côtes de la
Gaule, le jeune Succat, emmené comme esclave, fut vendu à
Milcho, qui l'employa à garder ses troupeaux. D'une piété
angélique, le jeune captif supplia constamment le Ciel, durant
six longues années, pour la conversion de ses maîtres et de
toute la nation irlandaise. Le ciel se pencha pour écouter les
supplications (le l'innocence et du malheur ; la prière du
jeune captif fut entendue.

Une voix mystérieuse l'engagea à quitter le pays et il cou-
rut vers le rivage où il trouva un vaisseau qui voulut bien le

prendre à son bord. Arrivé dans son pays, après diverses
vicissitudes, il alla étudier au monastère de Marmoutier, près
<le Tou's, sous la direction de son oncle, le célèbre saint Mar-
tin. Après avoir été ordonné prêtre, Patrice eut une vision
pendant laquelle il entendit une multitude de voix venant
d'Irlande, lui demandant d'aller demeurer en ce pays. Il par-
tit néanmoins pour le monastère de St Vincent le Lérins où
il passa neuf ans au milieu de plusieurs saints personnages de
l'époque. Ce fut enfin en 432 qu'il fut envoyé par le pape
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